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1 identifier le marché selon l’objet et selon le régime  

2 caractériser les composantes du marché (offre, demande, prix) 

3 est-ce que la loi de l’offre et de la demande est vérifiée  

 

1. marché selon l’objet :  

On distingue entre : 

 Le marché de bien et service  

 Le marché de  travail  

 Le marché de change  

  Le marché de capitaux  

On peut distinguer facilement le type de marché selon l’objet et généralement à partir de titre du 

document  

Exemple : extrait   session normal 2014 

DOCUMENT 1 : Boissons, un marché de près de 5 milliards de dhs 

 Le marché des boissons (boissons gazeuses, eau minérale et jus confondus) est réparti entre 20 

opérateurs industriels et dominé par deux grands producteurs. L’activité des boissons est très 

périodique, sachant que les ventes connaissent une hausse pendant la saison estivale. Les boissons 

gazeuses sont un produit populaire au Maroc, plus de 72% des consommateurs sont issus de la classe 

populaire et du monde rural. Elles enregistrent leur pic de consommation lors des périodes de fêtes 

(Aïd Al Adha, été…). La seule période de l’année qui semble peu propice à la consommation est celle 

du Ramadan où les marocains préfèrent se tourner vers les jus de fruits, café, thé et lait. Néanmoins, 

la consommation des boissons reste faible par rapport au Moyen-Orient et à nos voisins du Maghreb, 

notamment la Tunisie et l’Algérie. Ce constat de faible consommation a poussé les producteurs à 

diversifier, innover et pratiquer des prix accessibles à toutes les catégories de consommateurs.                  

Source : L’économiste du 02/07/2013 (texte adapté) 

   LE MARCHE 
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Identifier le marché selon l’objet ? 

 ON PEUT FACILIMENT DEGAGER LE MARCHE SELON L’OBJET APARTIR  DE TITRE « : Boissons, un 

marché de près de 5 milliards de dhs »  

Boisson : le marché de bien et service   

 

DOCUMENT 3 : Besoin de liquidités des banques commerciales  

Bank Al-Maghreb (BAM) a servi 55 milliards de dhs, au taux de 3%, aux banques lors de son 

intervention hebdomadaire du 04 décembre 2013 sur le marché monétaire. Le besoin de liquidités a 

nettement augmenté pour dépasser 68,2 milliards de dhs, alors que BAM n’a satisfait que 81% de la 

demande. Vu l’insuffisance des avances de BAM pour résoudre la problématique de la sous liquidité 

bancaire, le marché financier peut apporter des solutions. Dans ce sens, il faudrait encourager 

l’épargne dirigée vers le financement à long terme des entreprises grâce à des mesures fiscales 

incitatives en développant des produits du type plan épargne défiscalisé lancé en 2011. La 

dynamisation de la Bourse des Valeurs de Casablanca est également nécessaire pour améliorer la 

liquidité du marché. 

 

Sur la base du titre du document 3 le marché selon l’objet Est un marché de 

capitaux  

 

2. Le marché selon le régime  

 

La concurrence pure et parfaite : 

1. Atomicité : BZAF VS BZAF 

2. Fluidité : absence de barrière d’entrée et de sortie  

3. Transparence : information complète  

4. Homogénéité : existence des produits de substitution  

5. Mobilité de facteur de production  

La concurrence imparfaite : 

Monopole : un seul offreur face à plusieurs demandeurs  

Oligopole : quelques offreurs face à plusieurs demandeurs 

Justification : à partir du document : en cherchant la phrase qui démontre la situation d’oligopole ou 

monopole  

Exemple : reprenant le même document 1 «  boisson »  
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Identifier le marché selon le régime ? 

Le marché selon le régime :  

C’est un oligopole  parce qu’on trouve quelques offreurs face à plusieurs acheteurs  

Justification : Le marché des boissons (boissons gazeuses, eau minérale et jus confondus) est 

réparti entre 20 opérateurs industriels et dominé par deux grands producteurs 

En générale on trouve des documents du marché de  la concurrence imparfaite soit le monopole ou 

l’oligopole  

3 les composantes du marché  

On ne peut pas parler d’un marché sans parler de ses composantes  

 Offre : est la quantité que les vendeurs sont disposés à céder à un certain prix 

Demande : est la quantité que les consommateurs souhaitent acquérir à un certain prix         

Prix : ’est la quantité d’unités monétaires (DH par exemple) que l’on doit donner 

 Ou que l’on peut recevoir en échange d’un bien ou d’un service. 

Pour dégager les composantes  du marché à partir d’un document on doit chercher quelques mots : 

- L’offre : production, ventes, injection  des liquidités  

- La demande : consommation, besoin de liquidité 

- Prix : prix de bien et service ou taux  d’intérêt (marché de capitaux) taux de change (marché 

de change) salaire (marché de travail) 

Exemple : reprenant le même document 1  

 

Caractérisez la demande sur ce marché ? 

 

Réponse :  

Plus de 72% des consommateurs sont issus de la classe populaire et du monde rural. 

 

Exemple 2 : document 3  

 

Quantifiez les composantes du marché monétaire (offre, demande et prix)  

              Réponse :  

Offre : Bank Al-Maghrib (BAM) a servi 55 milliards de dhs 

Demande : Le besoin de liquidités a nettement augmenté pour dépasser 68,2 milliards de dhs, 

Prix : taux de 3%( taux d’intérêt) 
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4 la loi de l’offre et de la demande  

- Demande<offre entraine la baisse des prix  

- Offre<demande entraine l’augmentation des prix  

Exemple : 

 

 
 

 

 

 

 

Est-ce que la loi de l’offre et de la demande est vérifiée  

NB : Les exceptions à la loi de l’offre et la demande : 

Spéculation    Effet anticipation   Effet Veblen (bien de luxe)   Effet GIFFEN bien de 1ere 

nécessité) 

  

 

 

 

  Les agrégats de la comptabilité nationale  
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Calculer les agrégats ? 

Lisez et commenter ? 

 

Voir notre cour sur ECOMANIA 

 

Rappel : 

PIB OPTIQUE DE PRODUCTION  

 

 

OU  

 

 

PIB OPTIQUE DEMANDE  

 

 

REMARQUE :  

 

  

 

 

  

 

 

 

PIB OPTIQUE REVENU  

 

 

PIB = Valeur ajoutée au prix de base + Impôts sur les produits - Subventions sur les 

produits 

 

PIB  = VA au prix de base + Impôts sur les produits nets de subventions 

 

PIB = Dépense de consommation finale (DCF)+ Formation Brut du Capital Fixe(FBCF)+ Var. de stock + 

Exportations de Biens et Services(X) - Importations de Biens et Services(M) 

 

Dépense de consommation finale ou consommation finale nationale (DCF) = CONSOMATION FINAL 

DES MENAGE + CONSOMMATION FINALE DES ADMINISTRATION PUBLIQUE+ CONSOMATION FINAL 

DES ISBL 

 Formation brute de capital fixe (FBCF) +var stock =INVESTISSEMENT ; FBC=FBCF+VAR STOCK 

Investissement +consommation finale = DEMANDE INTERIEURE  

Exportation des biens et service = DEMANDE EXTERIEURE  

Exportation –importation = DEMANDE EXTERIEURE NETTE  

Demande finale  = CFN + FBCF + Variation des stocks + Exportation 

 

PIB = Rémunération des salariés + Excédents brut d’exploitation et revenu mixte brut + Impôts sur la 

production et les importations – Subventions 
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L’intérêt de PIB  

 

  

 

Agrégats de revenu : 

 

 

 

 

 

RESUME 

 

AGREAT  MODE DE CALCUL 
   

COMMENTAIRE  

PIB optique 
production  

VA +IMPOTS-SUBVETION Au Maroc en 20xx la richesse créée 
localement représente xxx KDH  

PIB optique 
demande  

CFN+FBCF+VS+X-M MEME LECTURE  

PIB optique revenu  RS+EBE+IMPOT-SUBVENTION  MEME LECTURE  

TAUX DE 
CROISSANCE  

PIB1-PIB0/PIB0*100 
 
On compare toujours le taux de 
variation  par rapport à l’année 
précédente   

+x% : Au Maroc la richesse crée a 
augmenté de x% en 20xx par rapport 
à l’année précédente  
-x% : Au Maroc le PIB a connu une 
diminution de X% en 20xx par 
rapport à l’année précédente  

TAUX 
D’INVESTISSEMENT  

FBCF/PIB*100 ; FBC/PIB*100 Au Maroc en 20xx  X% du PIB est 
réservé à l’investissement 

TAUX D’EPARGNE  ENB/PIB*100 Au Maroc en 20xx X% du PIB est 
consacré à l’épargne  

INDICE SIMPLE  I1/I0*100 
NB : si le résultat est inférieur à 100 
on parle d’une diminution  et si le 
résultat est supérieur à 100 on parle 
d’une augmentation  

Exemple : indice de l’épargne : 
 Au Maroc l’épargne a connu une 
augmentation ou une diminution  de 
X%  en 20xx par rapport à l’année de 
base  

CAP OU BES DE 
FINANCEMENT 

ENB + Transferts nets – FBCF 
 - Var.de stock 

-X : au Maroc, le besoin de 
financement en 20xx est estimé à 
xxx MDH  

RNBD  PIB+RTNE OU CFN+ENB  Au Maroc en 20xx le revenu global 
est de XXX MDH  

                         Le taux de croissance en valeur  = PIB1-PIB2/PIB0*100  

Le taux de croissance en volume = indice de PIB en valeur / indice des prix *100 

 

RNBD = PIB + revenus et transferts reçus-revenus et transferts versés = PIB + Revenus et transferts nets de 

l’extérieur 

RNB= PIB + Revenus de la propriété nets en provenance de l’extérieur 

RNBD = consommation finale nationale  (CFN) + épargne nationale brute (ENB) 
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RTNE  REVENU ET TRANSFERT RECU- 
REVENU ET TRANSFERT VESRSES  

+X : au Maroc en 20xx l’excèdent de 
revenu et transfert reçus par rapport 
à ceux versé est de xxxMDH  
-X : au Maroc en 20xx l’excédent de 
revenu et transfert versé par rapport 
à ceux reçus est de XXX MDH  

                         

 

 

 

 

 

       

                

1-quelles sont les causes et les conséquences de l’inflation ? 

2-calculer l’IPC, calculer le taux d’inflation ? 

3-Liser et commenter les chiffres soulignés ? 

4-expliquer la phrase soulignée ? 

 

RAPPEL : 

 Inflation : hausse générale durable et auto-entretenue  des prix  

 Déflation ; la baisse générale des prix  

 Désinflation : la baisse du taux d’inflation  

 

 Les causses de l’inflation :  

 

 Inflation par les couts  L’augmentation des couts provient : 

 de revendications salariales qui aboutissent à une hausse du coût du travail; 

 

- d’une hausse des prix des matières premières (on parlera dans ce cas d’inflation importée 

parce que la hausse des prix résulte ici de celle de produits étrangers importés en France) ; 

 

- de mesures gouvernementales : une hausse des prélèvements obligatoires (hausse de la 

TVA, des charges sociales), un alourdissement des contraintes en matière de sécurité sont 

autant d’éléments qui renchérissent le prix de revient ; 

 

       L’INFLATION  
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 Inflation par la monnaie : L’excès de la masse monétaire par rapport au volume 

des biens et services offerts sur le marché ce qui engendre un accroissement 

de la demande sans que l’offre soit en mesure d’y répondre 

 Inflation par la structure : L’existence d’un régime monopole ou oligopole d’entente  

 Inflation par la demande Si la demande excède l’offre, cela entraîne l’augmentation des prix 

car les biens se font rares ce qui leur donne plus de valeur 

 

 Les formes : 

 

Stabilité des prix :<2% 

Rampante :<5% 

Galopante :<10% 

Hyperinflation :<50% 

 

 Les conséquences de l’inflation 

 

 A court terme stimule la croissance, les investissements et les emplois 

 à long terme réduit croissance et l’emploi  

 les dettes sont plus facilement remboursables  

  diminution du pouvoir d’achat de la monnaie  

 diminue la compétitivité des produits nationaux  

 Bénéficiaires de l'inflation: détenteurs de revenus variable ou indexés sur la 
hausse des prix. Victimes: détenteurs de revenus fixes.  

 

 

 

Indicateur de mesure  Mode de calcul  Lecture  

Coefficient budgétaire ou 
pondération  

*********************** : les marocains consacrent X% 
de leur budget à la 
consommation des produits 
alimentaire ou des produits 
non alimentaire 
 

IPC : indice des prix à la 
consommation  

IPC : E Indices x pondération  
                        100 
 

au Maroc  les prix des produits 
alimentaire et non alimentaire 
ont augmenté ou diminué de 
X% en 20XX par rapport à 
l’année de base 
(generalement2006) 
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Taux d’inflation  IPC1-IPC0   X100 
    IPC0 
 

le niveau général des prix des 
produits alimentaire et non 
alimentaire ont augmenté de 
X% en 20XX/à l’année 
précédente  
 

Indice  Voir le tableau des agrégats  ---------------------------------- 
 

Exemple  

 

 

 

 

 

1 -Illustrez le passage souligné 

2-calculez et lisez les  données manquantes  

3-nommez la donnée soulignée  

 REPONSES  

 

 

 

 

Calculer le taux de chômage ? 

Lisez la donnée souligné ? 

Quelles sont les causes et conséquence du chômage ? 

                       Le chômage  
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Quelles sont les caractéristiques du chômage ? 

Expliquer la gravité de chômage chez (les jeunes, les diplômés, les femmes,……..) ? 

Dégager des solutions pour lutter contre le chômage ? 

 

 

Exemple explicatif : on suppose que la population totale au Maroc est de 10 personnes  

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

10 

Population totale  

 

 

 

6 

Population 

active  

 

4 

Population 

inactive  

 

4 

Population 

active 

occupé 

2 

Population active  

non occupé 
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Population totale 10=6+4 =population  active + 
population inactive  

Au Maroc  en 20xx la 
population totale 
représente 10  

Population active  6=2+4 ou 6=10-4 =population active non 
occupé (chômeur) 
+population active 
occupé 

Au  Maroc en 20xx la 
population active 
s’élève à 6  

 Taux de chômage  2/6*100=33.33% Population active non 
occupé  /population 
active *100 

Au  Maroc en 20xx  
33.33% de la population 
active est en chômage  
 

Taux d’activité  6/10 Population active 
/population total 

Au Maroc en 20xx 60% 
de la population 
marocaine est active  

    

 

 Les caractéristiques du chômage ? 

Le chômage touche  les femmes plus que les hommes  

Le chômage touche les jeunes plus que les vieux  

 Le chômage touche les diplômés plus que les non diplômés  

Le chômage au Maroc est structurel  

Le chômage touche la zone urbaine plus que la zone rurale  

 

Les causes et conséquences du chômage ? 

 

  

LES CAUSES  LES CONSEQUENCE  
 EXISTENCE DES SYNDICATS, LE DROIT DU 

TRAVAIL 
 INDEMNISATION DU CHOMAGE 
 L’INSUFFISANCE DE LA DEMANDE DES BIENS ET 

SERVICES  
  LA BAISSE DES SALAIRES NOMINAUX NE 

REDUIT PAS LE CHOMAGE ET N’EST PAS 
SOUHAITABLE CAR ELLE VA REDUIRE LA 
DEMANDE 

 LE DEVELOPPEMENT DES GAINS DE 
PRODUCTIVITE  

 L'ACCROISSEMENT DE LA POPULATION ACTIVE 

 Perte de revenu  
  Pauvreté et exclusion sociale  
 Gaspillage des ressources  
  Perte de pouvoir d’achat, donc une 

baisse de la demande  
  Coût du chômage : 

 

 



 

 

Page 12 sur 23 
 

Exemple :

 

 

 

   

 

                                          LA POLITIQUE ECONOMIQUE  

 

- Expliquez l’effet attendu des actions menées par BAM sur la croissance économique 

                                                                                    PE STRUCTURELE (politique industrielle 

  

  La politique économique  

 

                                                                                    PE CONJONCTURELLE (la politique budgétaire et  monétaire.) 
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Les  objectifs de la politique économique conjoncturelle   

Stabilité des prix  Taux d’inflation  

La croissance économique  Taux de croissance  
Le plein emploi Taux de chômage  
L’équilibre  de compte extérieur  SC en % du PIB 

 

 

 

Exemple :  

 

 

La politique monétaire : 

 

NB : 

 Placement : c’est de la monnaie qui créée de la monnaie  

A VUE : je peux retirer mon argent à n’importe quel moment  

 A TERME : je ne peux pas retirer mon argent à n’importe quel moment (date d’échéance) 

 

 

le
s 

fo
rm

es
 d

e 
la

m
o

n
n

ai
e • monnaie 

metalique

• monnaie 
fiduciaire 

• monnaie 
scripturale 

le
s 

fo
n

ct
io

n
s 

d
e 

la
 m

o
n

n
ai

e • unite de 
mesure 

• inetrmidiare 
des echanges 

• reserve de 
valeur 

le
s 

ag
re

ga
ts

 m
o

n
et

ai
re

 

• M1=MF+MS

• M2=M1+Pàvue

• M3=M2+AAM

NB : Les objectifs de la politique économique sont des objectifs contradictoires 

et complémentaires  

 

MF= monnaie 

fiduciaire 

MS= monnaie 

scripturale  

PàVUE=placem

ent à vue  

Pàterme 

=placement à 

terme 
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Monnaie fiduciaire  Billet en circulation +monnaie divisionnaire  

Monnaie scripturale Dépôts à vue auprès des banques  

Placement à vue  Compte d’épargne sur carnet auprès des 
banques de dépôt + compte sur livret 
auprès de la caisse d’épargne (CEN) 

Placement à terme  Certificat de dépôt +compte à terme +bons 
à échéance fixe  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                

 

                                                                                                                                        

                                                                                                                         

                                                                     

 

 

 

 

 

 

 

 

 M3 : c’est la masse monétaire en circulation dans une 

économie. 

 Les agrégats monétaires sont classés selon un ordre de 

liquidité  

 Toute augmentation de la masse monétaire entraine une 

création monétaire  

 

Créances /l’économie: ou concours 

à l’économie : les crédits accordés 

par les banques  aux entreprise et 

aux ménages  

 

 

 

 

 

 

 

Créances/l’étranger : (Avoir extérieurs 

nets) (réserve internationale nette) : 

 Entrée devise nécessite la banque à 

émettre l’équivalent de c devises en 

dirhams  

 

 

                                                                                                                                     

Créances/le trésor                                                                                                                                

(Financer le déficit budgétaire) 

Financer le déficit de l’Etat par un 

emprunt : 

Soit les  avance de la banque  

centrale 

Soit par les banques commerciales  

 Les  contreparties de la masse monétaire 
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Augmenter  la demande                                                                   lutter contre l’inflation et réduire   

Globale                                                                                                  la demande globale 

La politique monétaire  

La politique  

       Restrictive  

La politique  

Expansive 
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                                                                     La politique budgétaire   

 

Rappel : 

Budget : prévision détaillés  des recettes et dépenses d’un agent économique pour une certaine 

période  

Budget de l’ETAT : document retraçant l’ensemble des recettes et des dépenses de l’Etat pour une 

année civile (du 1er janvier au 31 décembre) 

La loi de finances : loi voté par le parlement autorisant le gouvernement et l’administration à 

exécuter le budget et notamment à percevoir les impôts  

Les types de la politique budgétaire :  

Loi de finances initiale : la loi de finance  prévoit, évalue, énonce  et autorise  pour chaque année 

budgétaire (année civile) l’ensemble des ressources et des charges  de l’Etat. 

Loi de finances  rectificative : elle intervient en cours d’année pour modifier  la détermination  des 

charges et des ressources initialement  établies par la loi de finances de l’année initiale 

Loi de finance de règlement : 

Loi de finance organique : c’est une loi qui organise les finances de l’Etat  
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                                                                       Budget   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                                        Budget général de l’Etat 

RECETTES  DEPENSES  

RECETTES ORDINAIRE  
 Recettes fiscales  
 Recettes non fiscales  

DEPENSES ORDINAIRE  
 Dépenses de fonctionnement  
 Dépenses de la dette  

RECETTES EXTRAORDINAIRE  
 Recettes d’emprunt,  

DEPENSES EXTRAORDINAIRE  
 Dépenses d’investissement  

 

 

 

Calcul : les soldes budgétaire : 

Solde ordinaire  Recettes ordinaire-dépense 
ordinaire 
 

 + : Excèdent  ordinaire 
(épargne publique) 

 - : déficit ordinaire 
(désépargne publique) 

Solde budgétaire  Recettes totales –dépenses 
totales  

 + : excèdent 
budgétaire  

 - déficit budgétaire  

 

Budget  

SEGMA  

Service de l’Etat gérée 

d’une manière autonome  BGE 

Budget générale de l’Etat  

CST  

Comptes spéciaux de 

trésor 

AMORTISSEMENT DE LA 

DETTE PUBLIQUE   
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La politique budgétaire Le  budget régulateur  

 

 

La politique budgétaire  consiste à utiliser le budget de l’Etat comme un instrument de régulation 

conjoncturel. Elle peut servir à freiner l’activité en cas de déséquilibre des échanges extérieurs et 

d’inflation, mais elle a été  pratiquée selon les prescriptions de Keynes pour dynamiser une économie 

dépressive (source  l’ETUDIANT.FR) 

Les instruments de la politique budgétaire : 

Politique budgétaire libérale  Politique budgétaire interventionnistes  

 Refus de l’intervention de l’Etat  
 La neutralité du budget et l’équilibre 

budgétaire 
  

 L’intervenions de l’Etat est nécessaire  
 Le budget régulateur  

 

 

 

 

EN CAS DE CHOMAGE (RECESSION) 

Type de politique  ACTIONS  OBJECTIF  limites 

Politique de  
relance (go)  

Actions /les recettes : 
Politique fiscale légère : 

 Diminuer les impôts pour encourager  la 
demande privée  

 Diminuer les impôts sur la 
consommation (TVA) pour baisser les 
prix et augmenter la demande globale  

 Diminuer les impôts sur la production 
(IS) ce qui entraine l’augmentation  des 
investissements, la Augmenter les 
dépenses d’équipement   ce qui entraine 
la création d’emploi et la réduction du 
chômage  

Augmenter les dépenses de fonctionnement par 
l’augmentation des traitements et de revenu  

 création d’emploi et l’amélioration de la 
demande globale  

 La baisse des impôts sur les revenus 
pour augmenter le pouvoir d’achat et la 
demande globale  

Actions /les dépenses 

Relancer la 
demande  
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 Augmenter les dépenses publiques et 
d’investissement  visant à réaliser des grands 
travaux d’infrastructures 
 
 

 

En cas d’inflation (surchauffe) : 

Type de politique  ACTIONS  OBJECTIF  limites 

Politique de  
rigueur (stop) 

Actions /les recettes : 
Politique fiscale rigide : 

Une imposition élevée  

Actions /les dépenses 
Diminuer les dépenses publiques  
  

Relancer la 
demande  

 

 

Les limites de la politique budgétaires : 

1- Effet d’éviction : si le déficit budgétaires est financé  grâce à des emprunts auprès des agents 

économiques, se pose le problème de l’effet d’éviction .le recours à l’emprunt pour financer 

le déficit budgétaires provoque un de placement de l’épargne disponible vers le secteur 

public au détriment des autres agents économique  

2- Effet boule de neige : en cas de financement du déficit budgétaire par emprunt, plusieurs 

années de déficit peuvent conduire  une accumulation de la dette publique .il s’agit d’un 

cercle vicieux d’endettement : une dette importante implique le versement d’intérêts 

considérables, le poids de ces intérêts aggrave le déficits et conduit à un nouvel endettement 

public  

3- La contrainte exterieurs 

                                  

                                  Les échanges extérieurs  

1 les fondements théoriques : 

 (Voir le cours) 

2-MESURE et analyse  DES ECHANGES extérieurs  

 Schéma de la balance de paiement :  

 

          

 

 

 

Balance 

commerciale : 

- Exportations et 

Importations  

- Négoce 

Internationale 

 

 

Balance des transactions courantes  
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Erreur et omission  

 

2-INDICATEUR DE  MESURE DESECHANGES COMMERCIAUX                    

2-1 INDICATEUR DESCRIPTIFS : 

 Solde commercial : la différence entre les exportations(FOB) et les importations(CAF)  

 <0           X<M : Déficit commercial  

Balance des 

Invisibles :  

- Services  

-Transferts 

unilatéraux  

 

 

Balance de paiement  

Balance des capitaux à LT 

Entrée des capitaux  

Sortie des capitaux  Balance de capitaux  

Balance  des capitaux à 

CT  

Entrée des capitaux 

Sortie des capitaux 

 

               CREDIT                   DEBIT  

                                        BALANCE DE TRANSACTIONS COURANTES 

Exportation de marchandise à 

l’étranger 

BALANCE 

COMMERCIALE 

Importation de marchandise à 

l’étranger  

Service (recettes correspondant aux 

revenus de capitaux investis à 

l’étranger, à la vente de brevets au 

tourisme des étrangers au Maroc, aux 

grands travaux) 

Transferts unilatéraux  

        BALANCE 

           DES  

       INVISIBLES 

Service (dépense comme celle liées 

aux versements d’intérêt pour les 

emprunts effectués à l’étranger, aux 

dividendes versés aux entreprises 

étrangères…) 

Transferts unilatéraux (dons à des 

gouvernements étrangers revenus des 

travailleurs immigrés expédiés dans 

leur pays d’origine) 

 

                                                             BALANCE DES CAPITAUX  

Entrées de capitaux à LT : 

-investissement effectués au Maroc par 

des firmes étrangères  

-emprunts faits sur les marchés 

étrangers 

-opérations sur les valeurs mobilières 

faites par les étrangers  

BALANCE DES 

CAPITAUX à LT  

SORTIES DE CAPITAUX à LT 

-investissement de firmes marocains à 

l’étranger  

-crédits commerciaux remboursables 

plus d’un an  

Entrées de capitaux à CT  

-Emprunts à court terme du secteur 

privé non bancaire  

-crédit à l’importation  

BALANCE DES 

CAPITAUX à CT  

Sorties de capitaux à CT  

-crédits à l’exportation  

-prêt , avoirs , créances à l’étranger  
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Solde commercial                   >0            X>M : Excédent commercial  

  =0           X=M : Equilibre commercial  

 

 Le taux de couverture : indique le degré de couverture des importations par les exportations  

 

                                              <100      les exportations ne couvrent qu’une partie des importations   

Taux de couverture                >100        les exportations couvrent largement les importations  

                                                =100         les exportations couvrent toutes les importations  

 

 Le taux de pénétration : permet d’évaluer dans  quelle mesure la demande  intérieur marocaine est 

assuré par des biens importés et des biens produits au Maroc 

                                                    M°                                                       M ° 

Taux de pénétration =                                             *100 ;= *100 

                                          Marché intérieur                                     PIB+M°-X 

 Le degré d’ouverture : permet d’évaluer l’intensité d’un pays avec les autres 

 

                                                   M+X/2 

Le degré d’ouverture =                                        *100 

                                    PIB 

 

NB : Tout calcul incluant le rapport sur le PIB il s'agit des Xet M des biens et services. Tout calcul 

incluant pas le PIB, on prend que les X et M des biens sans services  

2-2 les indicateurs analytiques  

                                                                  X°(en valeur) prix moyen de la tonne  

                                                                  X°(en volume)                                 PMT X° 

 Termes d’échange réel (TER)=                                               *100   =                               *100 

M°(en valeur)                                  PMT M° 

                                                                M°(en volume) 

 

                                                                   Indice des prix des exportations  

 Ternes de l’échange net (TEN)=                                                                 *100 

                                           Indice des prix des importations 

 

 D’autres indicateurs   

Efforts à l’ X°=X°/PIB*100 
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                                                          L’ouverture de l’économie  (source : prof ahmed belid) 

 

Définition : l’insertion de l’économie nationale dans les échanges internationaux des biens service et 

capitaux  

Etapes d’integration regionales : 

Zone de libre échange (ZLE) La suppression ou la réduction des barrières 
douanières et non douanières  mais chaque 
pays conserve sa politique commerciale avec le 
reste du monde  
 
Exemple : ALENA  

Union douanière  (UD) ZLE + UNIFICATION DES TARIFS DOUANIERES 
AVEC LE RDM 
EXEMPLE : MERCOSUR  

Marché commun (MC) UD+ libre circulation des services, capitaux et 
personnes  

Union économique et monétaire  MC+ UNIFICATION DE LA MONNAIE ET DES 
POLITIQUES ECONOMIQUES  
EXEMPLE : UNION EUROPEEN  

 

OMC : 

Objectifs : libéraliser le commerce internationale et  regler les differends commerciaux entre les 

pays  

Principes : 
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-principe de non-discrimination : 

-Egalité : la nation la plus favorisé : 

-principe de la réciprocité  

Organe:  

 Conférence ministérielle  

 Organe de règlement de différends  

 Organe d’examen de la politique commerciale 

 

 

 

 

 

Avantages  Limites  

-élargissement des marchés des entreprises 
nationales  
-diversification des débouchés suite aux ALE  
-Attractions des investissements directs 
étrangers  
-transferts de la technologie  
-entrée des capitaux  

-échange inégal TER<100 
-Déficit commercial chronique  
-dépendance aux IDE  
-exportation de faible valeur ajoutée  
-baisse de droits de douane  

Les stratégies a adopté pour tirer profit de cette insertion : 

 Le renforcement de la compétitivité du tissus économique  et des exportation devient pour 

le Maroc impératif  

 Plus d’efficacité et de cohérence des plans de développement sectorielle déjà mis en œuvre  

 Mise à niveau des entreprises marocaines  

                              

 

                                                             La mondialisation  


